
Messieurs, 
 Au nom de Llyod George Clemenceau, Wilson, et Orlando aujourd’hui nous 

sommes réunis en ce lieu pour parler du traité qui garantira assurément et 

durablement la paix dans le monde. 
 

 Allons-nous gagner la paix que nous convoitons tant ? C’est un défi de 

taille, mais ce traité y contribuera et favorisera la réconciliation entre les 

nations. De plus la Société des Nations, cette organisation visant à  fédérer 

les nations et à maintenir la paix mondiale devra s’occuper de cette lourde 

tâche. Vous pouvez compter sur la présence assidue du Royaume Unis dans cette 

union plus qu’Européenne. 
 L'Allemagne devra-t-elle rejoindre cette organisation ? À terme oui, mais 

il faut d’abord qu’elle soit punie aussi justement que possible. IL ne s’agit 

pas de mettre un peuple à genoux, mais nous ne pouvons ignorer tous les villages 

décimés, ces milliers de familles séparées, ces pauvres enfants devenus 

orphelins, ces soldats courageux et dévoués défigurés, et ces millions de morts 

dans toute l’Europe. 
 La responsabilité de ces atrocités incombe d’après l’article 231 à 

l’Allemagne : « Les gouvernements alliés et associés déclarent que l’Allemagne 

reconnaît, qu’elle et ses alliés sont responsables d’avoir causé tous les 

dommages subits par les gouvernements alliés et associés, elle a elle-même 

affirmé vouloir réparer les dommages causés par la guerre. » Le nouveau régime 

au pouvoir doit donc assumer les conséquences des actes criminels des précédents 

dirigeants. La responsabilité de l’Allemagne étant établie, elle doit en payer 

les frais en tant que nation mais aussi sur le plan individuel. Ainsi, tous les 

Allemands reconnus coupables, avec preuve à l’appui de toute violation bien 

établie des lois de la guerre sur terre et mer, ou coupable d’avoir traité des 

prisonniers de façon inhumaine, seront jugés en tant que criminels de guerre. 
 Comme l’a dit Monsieur Georges Clemenceau cette « guerre ne peut être 

oubliée ». Elle ne doit pas être oubliée ! Nous pouvons assurer à nos amis 

français qu’elle ne le sera pas. Il s’agit par le présent traité de dépasser les 

souffrances immédiates pour rétablir des relations diplomatiques cordiales et 

fixer les règles avec l’Allemagne. 
 Dans cette Europe chamboulée, qui n’est plus la même qu’il y a 5 ans, 

compte s’impliquer durablement à travers la SDN ou tout autre type 

d’organisation européenne pour que ce continent ait la paix qu’il mérite. 
 

 

	 	  
 

Unis dans la diversité 
 

 


